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ECHANGES SCOLAIRES 
Parrainée par le RC de Haguenau, je suis bénéficiaire du programme des échanges scolaires du Rotary 
International. Je me trouve actuellement en Inde dans différentes familles d’accueil. Je suis très impliquée 
dans la vie de tous les jours tant dans mes familles que dans le club avec lequel je participle - lorsque c’est 
possible - aux actions dans lesquelles il est engagé. 
Le récit qui suit s’inscrit dans ce cadre. Je vous le livre car il a été non pas le plus beau jour de mon échange, 
mais le plus beau jour de ma vie. 

Le 21 Janvier 2017 se tenait un camp « Hand of Hope ». Il s’agit d’une action 
«d’appareillage de prothèses de mains ». 
Séduite par le projet présenté par le Rotary Club de Poona, mon club a eu l’envie 
d’étendre cette magnifique idée et de l’organiser en ville. 
Ce camp était installé au collège ROEFFEL, 
financé intégralement par le Rotary, lieu où 
s’était également déroulé Thanganat. 
Le matin, je suis arrivée aux alentours de 
7.30 pour découvrir les installations et 
prendre mon petit déjeuner. 
L’organisation de l’action: En premier lieu les 
personnes qui se présentaient pour une 

prothèse, recevaient un badge : badge avec un numéro pour le futur 
bénéficiaire ou badge « guide » pour les accompagnants. Elles étaient 
ensuite dirigées vers une salle d’attente avant d’être appelées pour un contrôle administratif de leur dossier : 
contrôle et remplissage complémentaire des formulaires remplis préalablement sur internet.  
Une photo de leur « handicap » avant appareillage était également prise à ce stade d’intervention, afin de 
pouvoir faire une comparaison de leur situation après les soins au moment de la sortie. 

L’étape suivante, la plus importante, était le « fitting ». 
Les personnes retenues recevaient leur prothèse LN4. Celle-ci n’était malheureusement 
pas toujours adaptée. Il fallait alors faire diverses adaptations pour qu’elle corresponde 
parfaitement à la morphologie du receveur. C’est bien beau d’avoir une prothèse 
mécanique mais encore il faut savoir l’utiliser ! 
C’est alors que les bénéficiaires passent au troisième niveau de l’intervention. 
Ils sont ainsi invités à passer dans divers ateliers d’activités où ils peuvent s’entrainer à 
l’utilisation de leur prothèse (exemple : se familiariser avec 
la manipulation de tasses, cuillères, couverts, stylo, 
sacs,…) ou encore comprendre son fonctionnement grâce 
à l’aide de spécialistes bénévoles ou d’anciens receveurs. 
On leur montre également comment ils peuvent enlever et 
à remettre la prothèse. De véritables séances 
d’entrainement complétées d’informations et de conseils. 

Pour finir le parcours, prise d’une nouvelle photo du bénéficiaire une fois 
appareillé et remise d’un petit cadeau 
Mon témoignage : 
Dès le début de ce déplacement je souhaitais rejoindre l’équipe à l’étape du « 
fitting ». C’est l’atelier que je trouvais le plus poignant et le plus émouvant. 
Les bénéficiaires qui se présentaient là n’étaient pas un numéro ! Chaque cas 
était une cicatrice, une histoire remplacée par une main qui rendait désormais 
de magnifiques sourires et de belles perspectives à des personnes dont le 
champ d’action de leur vie quotidienne était restreint. 
Les cas des enfants étaient les plus touchants comme tout le monde peut 
l’imaginer. Chaque cas vous remue les tripes, il faut vraiment le vivre.  



Comme par exemple ce petit, amputé des deux mains qui, après de multiples interventions et changements             
de prothèses, a écrit devant mes yeux pour la première fois de sa vie ! Ou encore cet autre qui, après son 
appareillage, attrapait un chocolat que je lui tendais, et un autre encore qui n’arrêtait pas de sourire et qui est 
revenu vers moi avant de quitter l’atelier pour me faire un câlin ! 
Mais il y avait aussi ces hommes et ces femmes de tous âges, capables à nouveau de lever leur bras avec 
une main ! Un moment bien entendu magique lorsque, sous les yeux ébahis de leurs proches, ils levaient leur 
bras. Au même moment une émotion indescriptible se lisait dans leurs yeux. 
A chaque patient mes yeux s’humidifiaient et des larmes de joie venaient glisser dans la commissure de mes 
yeux. Je ne peux qu’être reconnaissante auprès de mon club de m’avoir permis de vivre une telle journée et 
de  remercier les personnes qui ont rendu mon échange possible car grâce à elles j’ai pu vivre le plus beau 
jour de ma vie.  
 
Emma Wack Wendling 
 


